
En Contact UNE VIE CONSACRÉE

MARS 2026



32   

IL
LU

ST
R

A
T

IO
N

 D
E 

JE
F

F 
G

R
E

G
O

R
Y

E N C O N T A C T . O R G 

P O I N T D E D É P A R T A V E C L E P A S T E U R S T A N L E Y

M A R S 2 0 2 6

Quand nos fardeaux 
nous pèsent
Nous pouvons être accablés pour plusieurs raisons et 
nous sentir écrasés sous le poids de difficultés 
financières, de problèmes relationnels ou de santé, et de 
chagrins inattendus. Les chrétiens pourraient se 
demander pourquoi Dieu permet de telles difficultés 
quand ils essaient de lui être fidèles. L’Écriture nous dit 
pourtant que les épreuves ne signifient pas que Dieu est 
absent, mais qu’elles nous donnent l’occasion de nous 
appuyer sur sa grâce et de bénéficier de son soutien. Dans 
son livre de méditations intitulé On Holy Ground (Sur 
un sol saint), le pasteur Stanley enseigne que, lorsque 
nous répondons à l’affliction avec foi, nous pouvons 
goûter la paix de Dieu, même durant les périodes agitées.

« Une nouvelle croyante déplorait son mode de vie peu 
conséquent à la suite de sa conversion plutôt spectaculaire 
ayant eu lieu quelques semaines plus tôt. 

Si je suis chrétienne, pourquoi est-ce que j’ai autant de 
problèmes? se demandait-elle honnêtement. Que nous 
soyons nouvellement convertis ou chrétiens de longue date, 
nous traversons tous des cycles, des phases durant 

lesquelles notre vie spirituelle 
s’épanouit et des moments où elle 
stagne.

« Jésus était réaliste quand il a 
décrit les circonstances désagréables 
que ses disciples (ce qui nous inclut) 
connaîtraient : “Je vous ai dit cela afin 
que vous ayez la paix en moi. Vous 
aurez à souffrir dans le monde, mais 
prenez courage : moi, j’ai vaincu le 
monde” (Jean 16.33).

« Si vous éprouvez des difficultés, 
prenez courage; c’est aussi le cas de 
tous. Dans de tels moments, nous 
trouvons le contentement et la 
stabilité dans notre relation perma-
nente et immuable avec Jésus-Christ.

« Accrochez-vous à Christ par une 
communion de tous les instants et 
présentez-lui vos besoins et vos 
craintes. Il est le timonier de notre 
âme; votre sécurité et votre paix 
reposent entre ses mains sûres. »

Dieu veut que vous lui confiiez ce qui 
vous tracasse. Parlez-lui en vos propres 
mots ou en récitant la prière suivante 
tirée de Jean 16.33 :

Seigneur Jésus, quand les fardeaux de 
la vie m’écrasent, rappelle-moi que tu 
as vaincu le monde. Sois ma paix dans 
l’orage et ma force lorsque je suis 
faible. Amen!

L’Écriture affirme 
que dans l’adver-
sité, Dieu nous aide :

« Quand les justes 
crient, l’Éternel 
entend, et il les 
délivre de toutes 
leurs détresses. »
– Psaume 34.18

« Il donne de la force 
à celui qui est fatigué 
et il multiplie les 
ressources de 
celui qui est à bout. » 
– Ésaïe 40.29

« Bien plus, nous 
sommes fiers même 
de nos détresses, 
sachant que la 
détresse produit la 
persévérance, la 
persévérance la 
victoire dans 
l’épreuve, et la vic-
toire dans l’épreuve 
l’espérance. »
– Romains 5.3,4

« Béni soit Dieu 
[…] le Père plein de 
compassion et 
le Dieu de tout 
réconfort! Il nous 
réconforte dans 
toutes nos détresses 
afin que nous 
puissions réconfor-
ter ceux qui se 
trouvent dans la 
détresse. »
– 2 Corinthiens 1.3,4
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DIMANCHE LUNDI

Dieu nous parle
2 T I M O T H É E 4 . 1 - 5

L A B I B L E E N U N A N : D E U T É R O N O M E 2 4 – 2 7 

À l’heure actuelle, la plupart des gens peuvent se procurer une 
bible, mais ils la déposent souvent sur une étagère ou une table 
sans l’ouvrir. Cependant, si nous en saisissions la valeur, nous en 
prioriserions la lecture. Le Saint-Esprit l’a inspirée. Chacune des 
paroles de l’Écriture a Dieu pour auteur (2 Pierre 1.20,21).

Si nous chérissons les lettres des gens que nous aimons, nous 
devrions estimer encore plus la Bible. Le Créateur éternel de 
l’univers y a documenté des vérités indispensables à ses enfants 
pour vivre une vie abondante et joyeuse. De plus, Dieu se révèle 
par sa Parole qui recèle le pouvoir de transformer notre vie 
(Hébreux 4.12).

Notre affection pour la Bible se fonde sur son but intrinsèque. 
Nous lisons dans Romains 10.17 : « Ainsi la foi vient de ce qu’on 
entend et ce qu’on entend vient de la parole de Dieu. » L’Écriture 
est donc essentielle à notre compréhension du salut. Comment 
pourrions-nous la tenir pour acquise et la trouver banale?

La dernière fois que vous avez tenu une bible entre vos mains, 
l’avez-vous lue avec enthousiasme et révérence? Lorsque vous 
ouvrirez de nouveau ce livre précieux, lisez-en les paroles, savou-
rez-en le sens et priez Dieu de vous aider à en appliquer les 
leçons.

La valeur de 
la Parole de Dieu
2 T I M O T H É E 3 . 1 4 - 1 7

L A B I B L E E N U N A N : D E U T É R O N O M E 2 8 – 3 0 

De la Genèse à l’Apocalypse, la Bible est divinement inspirée. 
Dans 2 Timothée 3.16,17, nous lisons que toute l’Écriture est 
« utile pour enseigner, pour convaincre, pour corriger, pour 
instruire dans la justice, afin que l’homme de Dieu soit formé et 
équipé pour toute œuvre bonne ». Aucun autre livre n’a autant de 
valeur. 

L’Ancien Testament nous fait connaître la nature, les voies et 
la puissance de Dieu. Il pose le fondement nécessaire à notre 
reconnaissance de la sainteté de Dieu et à notre besoin désespéré 
d’un Sauveur. Le Nouveau Testament nous enseigne que Jésus 
s’est sacrifié pour combler le fossé qui existait entre Dieu et nous 
(Jean 14.6). Il nous apprend pourquoi nous devons croire en 
Christ pour être sauvés, comment vivre en tant qu’enfants de 
Dieu et à quoi nous attendre ici-bas ainsi qu’après notre mort.

La Parole de Dieu, notre plus grande source d’espérance, 
devrait nous enthousiasmer. Elle est remplie d’instructions qui 
nous permettent de vivre victorieux. Voilà pourquoi il est sage de 
réserver chaque jour du temps à la méditation de la Bible. Dieu 
veut nous aider à la comprendre et à en appliquer les enseigne-
ments, de sorte que nous prenions conscience de son amour et 
que nous menions une vie joyeuse.
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MARDI MERCREDI

Affronter ses peurs
P S A U M E 9 1 . 1 - 1 0

L A B I B L E E N U N A N : D E U T É R O N O M E 3 1 – 3 2 

La peur peut s’immiscer dans notre vie sans que nous en soyons 
conscients. Sa présence pourrait être si subtile que nous n’en 
voyons pas l’incidence sur nos décisions, notre santé et notre 
esprit. 

La peur pourrait sembler insignifiante au départ, mais ses 
effets se manifestent de plusieurs manières. Sur le plan phy-
sique, nous pourrions être si tendus que nous ne pouvons ni 
relaxer ni jouir de la vie. Les inquiétudes peuvent aussi nous 
empêcher de penser clairement et de nous ouvrir à d’autres 
possibilités.

C’est pour notre vie spirituelle que la paralysie mentale qui 
accompagne une peur incontrôlée représente le plus grand 
danger. À moins que nous la soumettions à Dieu, elle peut nous 
dominer, créer un malaise en nous, nous désorienter et nous 
faire remettre en cause nos décisions. Nous nous sentons alors 
coincés, car nous voulons éviter de faire tout ce qui pourrait 
alimenter notre angoisse. Notre croissance s’en trouve freinée, 
et notre travail ainsi que notre vie de famille en souffrent. 

Nous connaîtrons tous la peur, mais si nous la laissons nous 
paralyser, nous ne pourrons pas nous en remettre entièrement à 
Dieu (Psaume 27.1). Prions-le de nous révéler les sphères où la 
peur nous domine et de nous aider à aborder ces situations.

Gérer sa peur
É S A Ï E 4 1 . 1 0 - 1 3

L A B I B L E E N U N A N : D E U T É R O N O M E 3 3 – 3 4 

Nous connaissons tous l’angoisse, mais nous n’avons pas à en être 
prisonniers. Les chrétiens possèdent les outils nécessaires pour 
s’affranchir de cet esclavage, ainsi qu’un Consolateur pour les 
y aider. 

Avant de surmonter la peur, nous devons en reconnaître la 
présence et en déterminer la nature. Nous nous sentons parfois 
angoissés sans vraiment savoir pourquoi, mais le Saint-Esprit 
peut nous révéler ce qui nous trouble. 

Ensuite, nous devons entamer le processus menant à nous 
libérer de l’emprise qu’exerce la peur sur nous. Aucun outil n’est 
plus efficace pour briser nos chaînes que « l’épée de l’Esprit » 
(Éphésiens 6.17), la Bible. Celle-ci traite de bien des sources de 
peur. Servons-nous d’une concordance pour trouver des versets 
qui traitent précisément de ce qui nous cause des soucis.

Quand nous sommes préoccupés, prions les paroles d’Ésaïe 41.10, 
rappelons à Dieu sa promesse, disons-lui que nous la croyons parce 
qu’il ne ment pas et que nous comptons sur son intervention. La 
meilleure façon de vaincre la peur consiste à compter sur le Seigneur. 
Nos émotions peuvent être intenses, mais elles ne devraient pas nous 
dominer. Ayons plutôt foi aux nombreuses promesses de Dieu et 
sachons que, près de lui, nous vivons en sécurité.
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JEUDI VENDREDI

Dieu domine 
sur les retards

P R O V E R B E S 1 6 . 9

L A B I B L E E N U N A N : J O S U É 1 – 3 

Personne n’aime patienter, mais demandons-nous pourquoi 
l’attente est nécessaire. Peut-être Dieu veut-il nous montrer 
que nous ne nous tenons pas aux commandes? Nous voyons ce 
qui nous retient — un feu de circulation ou une longue file 
d’attente —, mais en définitive, Dieu est celui qui décide de nos 
retards. Il règne dans le ciel et sur la terre; notre temps et notre 
horaire reposent entre ses mains.

Cela veut dire que, lors de chaque retard, nous nous atten-
dons à Dieu. Nous aurions pu croire que nous attendre à l’Éternel 
ne s’appliquait qu’à la recherche de sa volonté ou à l’attente de 
son exaucement. Cette expression signifie beaucoup plus quand 
nous nous rappelons que Dieu domine sur les frustrations et les 
inconvénients du quotidien. 

Il importe d’apprendre à attendre pour le chrétien, car 
jusqu’à ce qu’il sache le faire, il éprouvera de la difficulté à obéir 
au Seigneur, à entretenir une vie de prière efficace ou à se reposer 
en paix sur la souveraineté de Dieu. Nous devons faire confiance 
à son jugement en toutes choses (Psaume 27.14).

La prochaine fois que nous devrons attendre, souvenons-vous 
que Dieu en est conscient et qu’il veut se servir de ces moments 
pour nous enseigner la patience et faire grandir notre foi.

S’occuper des 
distractions

L A B I B L E E N U N A N : J O S U É 4 – 6 

N É H É M I E 1 . 4 - 1 1

Quand Néhémie était échanson du roi, la situation des Israélites 
-à Jérusalem l’a profondément attristé. Par conséquent, le mo

narque lui a accordé la permission d’aller rebâtir la muraille de 
cette ville. Ce faisant, Néhémie a affronté de nombreux obsta-
cles, mais il a refusé de capituler. 

Son histoire nous enseigne à :
nous soumettre à la volonté de Dieu. Quand Néhémie a crié à 

Dieu au sujet de son peuple et de la Terre promise, celui-ci lui a 
indiqué quoi faire.

nous rappeler le but. Néhémie savait que l’Éternel voulait 
qu’il reconstruise la muraille de Jérusalem. Dieu nous a aussi 
préparé des tâches, et son travail a toujours une grande valeur.

réaliser chaque tâche. En gardant le but de Dieu en tête, 
nous serons mieux en mesure de nous en tenir à nos responsabi-
lités, de franchir chaque étape et de ne pas déraper.

définir avec justesse les distractions. Ceux qui cherchent à 
nous déconcentrer, à interrompre notre travail ou à nous atta-
quer ne sont pas de Dieu. Prendre conscience des situations qui 
pourraient nous distraire et de leur potentiel d’entraver notre 
travail nous aidera à nous focaliser.

Dieu a préparé des tâches pour chaque chrétien (Ép  2.10). h
Néhémie nous sert d’exemple en nous montrant comment les 
réaliser.

►

►

►

►
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Dieu domine 
sur les retards

P R O V E R B E S 1 6 . 9

L A B I B L E E N U N A N : J O S U É 1 – 3 

Personne n’aime patienter, mais demandons-nous pourquoi 
l’attente est nécessaire. Peut-être Dieu veut-il nous montrer 
que nous ne nous tenons pas aux commandes? Nous voyons ce 
qui nous retient — un feu de circulation ou une longue file 
d’attente —, mais en définitive, Dieu est celui qui décide de nos 
retards. Il règne dans le ciel et sur la terre; notre temps et notre 
horaire reposent entre ses mains.

Cela veut dire que, lors de chaque retard, nous nous atten-
dons à Dieu. Nous aurions pu croire que nous attendre à l’Éternel 
ne s’appliquait qu’à la recherche de sa volonté ou à l’attente de 
son exaucement. Cette expression signifie beaucoup plus quand 
nous nous rappelons que Dieu domine sur les frustrations et les 
inconvénients du quotidien. 

Il importe d’apprendre à attendre pour le chrétien, car 
jusqu’à ce qu’il sache le faire, il éprouvera de la difficulté à obéir 
au Seigneur, à entretenir une vie de prière efficace ou à se reposer 
en paix sur la souveraineté de Dieu. Nous devons faire confiance 
à son jugement en toutes choses (Psaume 27.14).

La prochaine fois que nous devrons attendre, souvenons-vous 
que Dieu en est conscient et qu’il veut se servir de ces moments 
pour nous enseigner la patience et faire grandir notre foi.

S’occuper des 
distractions

L A B I B L E E N U N A N : J O S U É 4 – 6 

N É H É M I E 1 . 4 - 1 1

Quand Néhémie était échanson du roi, la situation des Israélites 
-à Jérusalem l’a profondément attristé. Par conséquent, le mo

narque lui a accordé la permission d’aller rebâtir la muraille de 
cette ville. Ce faisant, Néhémie a affronté de nombreux obsta-
cles, mais il a refusé de capituler. 

Son histoire nous enseigne à :
nous soumettre à la volonté de Dieu. Quand Néhémie a crié à 

Dieu au sujet de son peuple et de la Terre promise, celui-ci lui a 
indiqué quoi faire.

nous rappeler le but. Néhémie savait que l’Éternel voulait 
qu’il reconstruise la muraille de Jérusalem. Dieu nous a aussi 
préparé des tâches, et son travail a toujours une grande valeur.

réaliser chaque tâche. En gardant le but de Dieu en tête, 
nous serons mieux en mesure de nous en tenir à nos responsabi-
lités, de franchir chaque étape et de ne pas déraper.

définir avec justesse les distractions. Ceux qui cherchent à 
nous déconcentrer, à interrompre notre travail ou à nous atta-
quer ne sont pas de Dieu. Prendre conscience des situations qui 
pourraient nous distraire et de leur potentiel d’entraver notre 
travail nous aidera à nous focaliser.

Dieu a préparé des tâches pour chaque chrétien (Ép  2.10). h
Néhémie nous sert d’exemple en nous montrant comment les 
réaliser.
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Combattre les 
distractions

N É H É M I E 6 . 1 5 , 1 6

L A B I B L E E N U N A N : J O S U É 7 – 9 

Nous l’avons vu hier, nous pouvons nous laisser distraire de notre 
devoir. Néhémie nous montre cependant la valeur de : 

la détermination. Néhémie s’est appliqué à exécuter le travail 
de Dieu. De même, quand nous nous focalisons sur la réalisation du 
plan de Dieu, nous persévérons, malgré les difficultés. 

l’obéissance. Dieu désire nous accorder sa faveur. Il nous 
bénit toujours lorsque nous lui obéissons. Cette connaissance 
devrait nous remplir de confiance dans les malheurs, comme 
c’était le cas de Néhémie.

la transparence. Apparemment heureux des travaux qui se 
déroulaient à Jérusalem, le roi a permis à Néhémie d’y retourner 
(13.6,7). Un jour, quand nous nous tiendrons devant  Roi, nous notre
voudrons qu’il soit heureux de la manière dont nous aurons utilisé 
nos ressources et nos dons (1 Corinthiens 3.12-15). 

la constance. Les Israélites ne pouvaient faire taire les 
moqueries de leurs ennemis. Néhémie a donc prié, et le peuple a 
reçu la force nécessaire de persister. Une prière continue nous est 
également essentielle. 

Si nous suivons l’exemple de Néhémie, Dieu pourra aussi 
accomplir de grandes choses en nous et par nous. Lequel des 
éléments ci-dessus pourrait vous aider à combattre ce qui vous 
distrait?

Vivre par la foi
G E N È S E 1 5 . 4 - 6

L A B I B L E E N U N A N : J O S U É 1 0 – 1 2

En tant que chrétiens, notre croissance exige souvent que nous 
fassions une coupure. Avant que nous entreprenions un nouveau 
projet, Dieu pourrait nous demander de nous départir de 
quelque chose. Dans Genèse 12.1-3, Dieu a commandé à Abraham 
de quitter son pays, son peuple et la maison de son père. Pour lui 
obéir, Abraham devait dire adieu à ce qui lui était cher, mais il n’a 
pas hésité. Par la foi, il a répondu par l’affirmative aux directives 
de Dieu.

Pour suivre Dieu fidèlement, nous devrons parfois avancer 
malgré l’incertitude. L’Éternel a dit à Abraham de partir sans lui 
indiquer où il allait. Imaginons devoir expliquer à des amis que 
nous déménageons sans connaître notre destination! Ce manque 
de renseignements n’a toutefois pas arrêté Abraham qui a répon-
du à l’appel divin de tout son cœur. Il se tenait prêt à obéir à Dieu 
lorsque celui-ci le lui demanderait. 

Nous avons besoin de foi pour suivre Dieu. Faisons confiance 
au Saint-Esprit pour qu’il nous guide lorsque nous n’avons pas la 
vue d’ensemble (Jean 16.13); croyons que Dieu est toujours à 
l’œuvre pour se glorifier et nous faire du bien, et cherchons à lui 
plaire. Puissions-nous tous, comme Abraham, être prêts quand 
Dieu nous invitera à le suivre.

►

►

►

►
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Combattre les 
distractions

N É H É M I E 6 . 1 5 , 1 6

L A B I B L E E N U N A N : J O S U É 7 – 9 

Nous l’avons vu hier, nous pouvons nous laisser distraire de notre 
devoir. Néhémie nous montre cependant la valeur de : 

la détermination. Néhémie s’est appliqué à exécuter le travail 
de Dieu. De même, quand nous nous focalisons sur la réalisation du 
plan de Dieu, nous persévérons, malgré les difficultés. 

l’obéissance. Dieu désire nous accorder sa faveur. Il nous 
bénit toujours lorsque nous lui obéissons. Cette connaissance 
devrait nous remplir de confiance dans les malheurs, comme 
c’était le cas de Néhémie.

la transparence. Apparemment heureux des travaux qui se 
déroulaient à Jérusalem, le roi a permis à Néhémie d’y retourner 
(13.6,7). Un jour, quand nous nous tiendrons devant  Roi, nous notre
voudrons qu’il soit heureux de la manière dont nous aurons utilisé 
nos ressources et nos dons (1 Corinthiens 3.12-15). 

la constance. Les Israélites ne pouvaient faire taire les 
moqueries de leurs ennemis. Néhémie a donc prié, et le peuple a 
reçu la force nécessaire de persister. Une prière continue nous est 
également essentielle. 

Si nous suivons l’exemple de Néhémie, Dieu pourra aussi 
accomplir de grandes choses en nous et par nous. Lequel des 
éléments ci-dessus pourrait vous aider à combattre ce qui vous 
distrait?

Vivre par la foi
G E N È S E 1 5 . 4 - 6

L A B I B L E E N U N A N : J O S U É 1 0 – 1 2

En tant que chrétiens, notre croissance exige souvent que nous 
fassions une coupure. Avant que nous entreprenions un nouveau 
projet, Dieu pourrait nous demander de nous départir de 
quelque chose. Dans Genèse 12.1-3, Dieu a commandé à Abraham 
de quitter son pays, son peuple et la maison de son père. Pour lui 
obéir, Abraham devait dire adieu à ce qui lui était cher, mais il n’a 
pas hésité. Par la foi, il a répondu par l’affirmative aux directives 
de Dieu.

Pour suivre Dieu fidèlement, nous devrons parfois avancer 
malgré l’incertitude. L’Éternel a dit à Abraham de partir sans lui 
indiquer où il allait. Imaginons devoir expliquer à des amis que 
nous déménageons sans connaître notre destination! Ce manque 
de renseignements n’a toutefois pas arrêté Abraham qui a répon-
du à l’appel divin de tout son cœur. Il se tenait prêt à obéir à Dieu 
lorsque celui-ci le lui demanderait. 

Nous avons besoin de foi pour suivre Dieu. Faisons confiance 
au Saint-Esprit pour qu’il nous guide lorsque nous n’avons pas la 
vue d’ensemble (Jean 16.13); croyons que Dieu est toujours à 
l’œuvre pour se glorifier et nous faire du bien, et cherchons à lui 
plaire. Puissions-nous tous, comme Abraham, être prêts quand 
Dieu nous invitera à le suivre.
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Avancer par la foi
G E N È S E 1 2 . 4 - 9

L A B I B L E E N U N A N : J O S U É 1 3 – 1 5 

Lorsque nous sommes axés sur notre propre confort au lieu de 
la réalisation du plan de Dieu, notre foi s’émousse. Ce n’était pas 
le cas d’Abraham qui a troqué ce qui lui était familier pour 
l’inconnu, et que Dieu a béni en conséquence. 

Lorsque Dieu nous appelle à avancer, la seule réponse conve-
nable consiste à lui obéir, à tout âge. Abraham avait 75 ans quand 
il a entamé son voyage, mais David était encore jeune lorsque le 
prophète l’a oint comme roi sur Israël (1 Samuel 16.11-13). Dans la 
force de l’âge, Paul a été arrêté par Jésus quand il se rendait à 
Damas afin d’y appréhender des chrétiens (Actes 9.1-6).

Suivre Dieu comporte également des tests. Comme nous 
tous, Abraham a connu des réussites ainsi que des échecs. Il a 
immédiatement obéi à Dieu lorsque celui-ci l’a appelé à quitter 
son pays. Par conséquent, Dieu lui a promis de grandes bénédic-
tions, ainsi qu’à ses descendants. Quand Abraham a fait face à une 
famine, il s’est toutefois rendu en Égypte, a menti au sujet 
de sa relation avec Sara, sa femme, et a été réprimandé par le 
pharaon. 

Il peut être difficile d’obéir à Dieu, mais notre foi nous portera 
vers l’avant. Elle nous aidera à garder le cap et à goûter les béné-
dictions découlant de notre relation avec Christ. 

L’efficacité de la prière
J A C Q U E S 5 . 1 6 - 1 8

L A B I B L E E N U N A N : J O S U É 1 6 – 1 9 

Dieu agit merveilleusement par la prière, et pourtant, nous prions 
souvent en dernier recours. En citant Élie en exemple, Jacques 
dit que « la prière du juste agit avec une grande force » (v. 16). 
Dans le passage du jour, il est question de guérison, mais la prière 
n’est pas restreinte à ce sujet; elle est efficace dans toutes les 
sphères, p. ex :

la tentation. Jésus a dit à ses disciples qu’il est essentiel de 
prier pour résister à la tentation (Marc 14.38). 

la louange. Après avoir été battus et emprisonnés, Paul et 
Silas ont prié Dieu et l’ont loué (Actes 16.25). 

la guerre spirituelle. Paul nous recommande de prier sans 
cesse (1 Thessaloniciens 5.17) pour recevoir de la puissance de 
Dieu.

la transformation. Lorsque nos prières s’alignent sur la 
volonté de Dieu, il transforme notre esprit, notre caractère et nos 
actions (Colossiens 1.9-12). 

le témoignage. Nous prions Dieu de nous ouvrir des portes 
pour l’évangélisation (Colossiens 4.3; 2 Thessaloniciens 3.1).

la protection. En réponse à la prière, Dieu nous fortifie et 
nous garde du malin (2 Thessaloniciens 3.2,3).

La prochaine fois que vous serez placé dans une situation 
difficile, rappelez-vous l’efficacité de la prière. Exposez vos 
besoins à Dieu et regardez-le agir. 

►

►

►

►

►
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G E N È S E 1 2 . 4 - 9

L A B I B L E E N U N A N : J O S U É 1 3 – 1 5 

Lorsque nous sommes axés sur notre propre confort au lieu de 
la réalisation du plan de Dieu, notre foi s’émousse. Ce n’était pas 
le cas d’Abraham qui a troqué ce qui lui était familier pour 
l’inconnu, et que Dieu a béni en conséquence. 

Lorsque Dieu nous appelle à avancer, la seule réponse conve-
nable consiste à lui obéir, à tout âge. Abraham avait 75 ans quand 
il a entamé son voyage, mais David était encore jeune lorsque le 
prophète l’a oint comme roi sur Israël (1 Samuel 16.11-13). Dans la 
force de l’âge, Paul a été arrêté par Jésus quand il se rendait à 
Damas afin d’y appréhender des chrétiens (Actes 9.1-6).

Suivre Dieu comporte également des tests. Comme nous 
tous, Abraham a connu des réussites ainsi que des échecs. Il a 
immédiatement obéi à Dieu lorsque celui-ci l’a appelé à quitter 
son pays. Par conséquent, Dieu lui a promis de grandes bénédic-
tions, ainsi qu’à ses descendants. Quand Abraham a fait face à une 
famine, il s’est toutefois rendu en Égypte, a menti au sujet 
de sa relation avec Sara, sa femme, et a été réprimandé par le 
pharaon. 

Il peut être difficile d’obéir à Dieu, mais notre foi nous portera 
vers l’avant. Elle nous aidera à garder le cap et à goûter les béné-
dictions découlant de notre relation avec Christ. 

L’efficacité de la prière
J A C Q U E S 5 . 1 6 - 1 8

L A B I B L E E N U N A N : J O S U É 1 6 – 1 9 

Dieu agit merveilleusement par la prière, et pourtant, nous prions 
souvent en dernier recours. En citant Élie en exemple, Jacques 
dit que « la prière du juste agit avec une grande force » (v. 16). 
Dans le passage du jour, il est question de guérison, mais la prière 
n’est pas restreinte à ce sujet; elle est efficace dans toutes les 
sphères, p. ex :

la tentation. Jésus a dit à ses disciples qu’il est essentiel de 
prier pour résister à la tentation (Marc 14.38). 

la louange. Après avoir été battus et emprisonnés, Paul et 
Silas ont prié Dieu et l’ont loué (Actes 16.25). 

la guerre spirituelle. Paul nous recommande de prier sans 
cesse (1 Thessaloniciens 5.17) pour recevoir de la puissance de 
Dieu.

la transformation. Lorsque nos prières s’alignent sur la 
volonté de Dieu, il transforme notre esprit, notre caractère et nos 
actions (Colossiens 1.9-12). 

le témoignage. Nous prions Dieu de nous ouvrir des portes 
pour l’évangélisation (Colossiens 4.3; 2 Thessaloniciens 3.1).

la protection. En réponse à la prière, Dieu nous fortifie et 
nous garde du malin (2 Thessaloniciens 3.2,3).

La prochaine fois que vous serez placé dans une situation 
difficile, rappelez-vous l’efficacité de la prière. Exposez vos 
besoins à Dieu et regardez-le agir. 
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É T U D E B I B L I Q U E 

Votre histoire 
d’amour avec Jésus 
se développe 
chaque jour

C A N T I Q U E D E S C A N T I Q U E S 2 . 1 - 1 7 Une relation d’amour doit être protégée. Songeons à 
notre relation avec un parent, un.e époux.se ou un 
ami cher. Nous voulons les garder du mal, mais 
nous désirons également protéger notre relation 
avec eux en lui consacrant temps, actions et 
paroles. Cela importe encore davantage pour le 
plus grand amour connu, celui qui existe entre le 
Sauveur de notre âme et nous. 

On peut donner trois interprétations 
valables au Cantique des cantiques : c’est l’histoire 
de la fréquentation et du mariage d’un couple, une 
allégorie de l’amour intense de Christ pour son 
Église et une description symbolique de sa relation 
avec chaque chrétien.

Cantique des cantiques 2

Jésus proclame joyeusement au monde 
son amour pour nous. 

Le 19e siècle nous a donné le chant populaire 
« Jésus m’aime ». L’Écriture confirme cette vérité, 
et l’âme des chrétiens la saisit. Il arrive parfois 
que notre désobéissance ou notre mauvaise com-
préhension de notre identité nous trouble, mais 
nous savons que Jésus nous aime. En quoi cette 
connaissance éclaire-t-elle votre lecture du Can-
tique des cantiques 2.1-6?

Lisez les versets 2 et 3. De quelle manière Christ 
vous a-t-il fourni du « fruit » et un « étendard »? 
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De nombreux 
commenta-
teurs croient 
que le « bien-
aimé » et la 
« bien-aimée » 
sont les 
principaux 
personnages 
du Cantique 
des cantiques, 
mais le texte 
ne clarifie 
pas toujours 
l’identité des 
locuteurs. 
Certains 
érudits croient 
que cette 
ambiguïté 
souligne la 
mutualité de 
la relation : 
Jésus désire 
communier 
avec nous 
autant que 
nous avec lui.
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de la fréquentation et du mariage d’un couple, une 
allégorie de l’amour intense de Christ pour son 
Église et une description symbolique de sa relation 
avec chaque chrétien.

Cantique des cantiques 2

Jésus proclame joyeusement au monde 
son amour pour nous. 

Le 19e siècle nous a donné le chant populaire 
« Jésus m’aime ». L’Écriture confirme cette vérité, 
et l’âme des chrétiens la saisit. Il arrive parfois 
que notre désobéissance ou notre mauvaise com-
préhension de notre identité nous trouble, mais 
nous savons que Jésus nous aime. En quoi cette 
connaissance éclaire-t-elle votre lecture du Can-
tique des cantiques 2.1-6?

Lisez les versets 2 et 3. De quelle manière Christ 
vous a-t-il fourni du « fruit » et un « étendard »? 

CONTEXTE

LIRE

RÉFLÉCHIR

IL
LU

ST
R

A
T

IO
N

 D
E 

JE
F

F 
G

R
E

G
O

R
Y

►

►

De nombreux 
commenta-
teurs croient 
que le « bien-
aimé » et la 
« bien-aimée » 
sont les 
principaux 
personnages 
du Cantique 
des cantiques, 
mais le texte 
ne clarifie 
pas toujours 
l’identité des 
locuteurs. 
Certains 
érudits croient 
que cette 
ambiguïté 
souligne la 
mutualité de 
la relation : 
Jésus désire 
communier 
avec nous 
autant que 
nous avec lui.
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Comment vous a-t-il traité comme « un lis au 
milieu des ronces » dans un monde ténébreux?

Le verbe hébreu dagal (v. 4) signifie « élever 
l’étendard ». Quand le peuple d’Israël voyageait 
dans le désert, les familles de la même lignée 
dressaient leurs tentes ensemble. Par l’étendard 
d’amour qu’il déploie au-dessus de nous, le Sei-
gneur montre que nous sommes unis à lui en vertu 
de son sang. Il déclare son allégeance envers nous 
de même que son affection pour nous. Qu’est-ce 
que cela nous révèle au sujet du Sauveur? Trouvez 
des manières de lui rendre la pareille.

De quelle manière votre relation avec 
Christ façonne-t-elle votre expérience du monde?

Les versets 2 à 4 traitent du thème d’un amour 
personnel vécu également en communauté, ce 
qui s’avère de la plupart des relations. De quelles 
façons — positives et négatives — votre marche 
dans le monde influence-t-elle votre relation avec 
Jésus?

Notre Roi nous invite tous à connaître la beauté 
d’une vie vécue avec lui (v. 10-14). Pourtant, l’ex-
pression « parois escarpées » (v. 14) laisse présa-
ger des difficultés, malgré les bénédictions (fleurs, 

tourterelle, figuier). Le mot hébreu zamar peut 
signifier « chanter » ainsi que « élaguer » (v. 12). 
Peut-on rester joyeux lorsque Dieu nous prive de 
choses qui nous sont nuisibles?

Un amour sain est soumis à des menaces subtiles, 
« les petits renards » (v. 15), ces petits compromis 
qui attiédissent graduellement notre affection 
pour le Seigneur. Avez-vous consacré à des acti-
vités légitimes le temps que vous réserviez en 
général à Jésus? Avez-vous caché votre dévoue-
ment pour Jésus à cause de certaines pressions 
sociales?

Lorsque nous appartenons entièrement au 
Seigneur (v. 16), seul ce qui compte réellement 
demeure. Dans la mesure où nous protégeons 
notre relation avec lui, les détails facultatifs font 
place à la sagesse et à la simplicité. Comment les 
versets 16 et 17 montrent-ils que nous pouvons 
croire que Dieu s’occupera à la perfection de nos 
besoins, de nos amis, de notre travail et de nos 
divertissements?

Êtes-vous prêt à placer Jésus au centre 
de votre vie et à vivre la différence en résultant?

Christ ne nous appelle ni à une vie minimaliste ni 
à une vie surchargée. Protégeons notre relation 
avec lui au fil de chaque jour. Nous ne nous 
sentirons pas démunis, car il nous satisfera 
pleinement.

RÉFLÉCHIR

RÉFLÉCHIR

►

►

►

►

►

►

Les gâteaux 
de raisins 
(2.5), 
composés de 
fruits séchés 
et pressés, 
de miel et 
d’épices 
étaient très 
nutritifs. On 
en partageait 
lors des 
célébrations. 
David en a 
donné au 
peuple quand 
l’arche de 
l’alliance est 
revenue à 
Jérusalem. 

Certains voient 
dans les « filles 
de Jérusalem » 
(1.5; 2.7, etc.) 
un chœur qui 
représente la 
communauté, 
une source 
de soutien en 
Israël à 
l’époque. Pour 
les chrétiens 
actuels, elles 
symbolisent 
les membres 
du corps de 
Christ. 

On traduit 
souvent le 
mot hébreu 
chabal, dont 
la connota-
tion est très 
négative, par 
« détruire, 
piller, cor-
rompre et 
offenser ». 
Le verset 15 
constitue 
donc un 
avertissement 
concernant 
tant les fautes 
innocentes 
que les 
sérieux écarts 
de conduite.
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MERCREDI JEUDI

La présence 
dynamisante de Dieu

P S A U M E 4 2 . 1 - 6

L A B I B L E E N U N A N : J O S U É 2 0 – 2 2 

Comme Dieu veut que chacun entretienne une relation de proximité 
avec lui, il a mis dans les êtres humains un désir ardent de sa 
présence. S’il peut seul remplir notre vide, nous tentons cepen-
dant de le meubler au moyen de diverses relations et acti-
vités. Toutefois, combler ce vide avec toute autre chose que le 
Seigneur est, au mieux, une solution à court terme qui n’ap-
portera pas de satisfaction. 

La Bible nous invite à ne pas chercher notre contentement 
dans le monde, mais à plutôt nous focaliser sur Jésus-Christ 
(Psaume 62.2). Pourtant, de nombreuses personnes s’en tien-
nent à des substituts. Reconnaissons que nos amis, nos violons 
d’Ingres et même nos horaires chargés peuvent être bons, à 
condition que nous consacrions en priorité du temps à Dieu. 
Trop souvent, lorsque nos divertissements perdent de leur 
attrait, nous cherchons une nouvelle activité ou personne pour 
remplir notre vide au lieu de nous demander ce qui nous manque 
réellement.

Seul Dieu peut combler l’espace qu’il s’est réservé pour lui-
même dans notre vie. Sa puissance dynamisante constitue la 
vraie solution à notre dilemme. Présentons-nous donc en sa 
présence, attendons-nous à lui, et il se révélera à nous.

Dieu révèle 
sa présence
P S A U M E 1 6 . 7 - 9

L A B I B L E E N U N A N : J O S U É 2 3 – 2 4 

Ceux qui n’ont jamais fait l’expérience de la présence de Dieu 
pourraient se demander comment il se révèle aux chrétiens. Il 
utilise diverses manières pour communiquer avec les siens. 

Dieu s’adresse directement à nous. Nous n’entendons peut-
être pas la voix de Dieu, mais il parle quand même distinctement 
à notre cœur. Ses communications se reconnaissent si facile-
ment que ceux qui les ont entendues en sont enthousiasmés et 
s’en souviennent longtemps.

Dieu envoie un messager. Il arrive que le Seigneur nous parle 
par l’intermédiaire d’une autre personne. Le roi David a été 
repris par le prophète Nathan (2 Samuel 12.1-7). Nous pourrions 
sentir que Dieu nous guide au moyen d’un sermon ou d’une 
conversation avec un ami sage. Il serait imprudent de négliger de 
tels messages qui nous sont livrés au moment choisi par Dieu.

Dieu se révèle dans sa Parole. Lorsque nous prenons le 
temps de méditer sa Parole, Dieu nous dévoile de nouvelles 
vérités (Psaume 1.2; 119.99).

Dieu est réel et présent dans le monde. Il désire communi-
quer avec nous pour que nous trouvions paix, courage et conten-
tement en sa présence. Cependant, pour savoir ce qu’il veut nous 
dire, nous devons ralentir assez longtemps pour l’écouter.

►

►

►
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VENDREDI SAMEDI

La purification 
de notre foi

H É B R E U X 1 1 . 3 2 - 4 0

L A B I B L E E N U N A N : J U G E S 1 – 3 

La plupart d’entre nous souhaiteraient avoir le genre de foi héroïque 
dépeinte dans Hébreux 11. Il est passionnant de lire les grandes 
victoires de ceux qui se sont appuyés sur le Seigneur. Les souf-
frances décrites dans les versets 36 à 38 produisent toutefois un 
effet différent sur nous, car le processus dont Dieu se sert pour 
affermir notre foi n’a rien d’attrayant. 

Pensons à Dieu comme à un maître sculpteur qui se tient 
devant une dalle de marbre. Cette dalle, c’est nous. Dieu voit 
l’œuvre d’art qui s’y dissimule. Il se met donc au travail pour en 
extraire tout ce qui ne correspond pas au chef-d’œuvre qu’il veut 
créer. 

En général, Dieu aborde d’abord la question de notre carac-
tère. Il a pour but de nous façonner à l’image de son Fils. Son 
ciseau met à nu notre égoïsme et nos péchés. 

Quand une personne ou une chose devient plus importante 
pour nous que le Seigneur, nous en avons fait une idole. Il arrive 
alors que Dieu nous prive de tout ce sur quoi nous avons compté 
auparavant pour que nous ne nous accrochions qu’à lui.

Le ciseau blesse; il nous semble parfois que Dieu nous enlève 
tout ce qui nous est cher. Mais si nous nous laissons ciseler par 
l’épreuve, notre foi en sera purifiée et affermie (Jacques 1.2-4).

Le fardeau de 
la culpabilité
1 J E A N 1 . 5 - 9

Chez certains, la culpabilité est un compagnon de tous les instants. 
Les erreurs du passé les accablent, et ils redoutent de mal agir à 
l’avenir. Leur culpabilité les suit sans cesse. 

Il est légitime de se sentir mal quand nous enfreignons une loi 
biblique ou humaine. Lorsque nous péchons, le Saint-Esprit 
relève nos fautes et nous montre comment rectifier le tir. Quand 
nous les confessons à Dieu, il nous les pardonne et nous purifie 
de notre culpabilité (Psaume 32.5).

Il y a toutefois une fausse culpabilité qui a plusieurs sources. 
Par ses mensonges et ses accusations, l’ennemi de notre âme 
cherche à nous troubler et à nous décourager pour que nous ne 
goûtions ni paix ni joie. Le légalisme génère également de la 
culpabilité. La Parole de Dieu nous indique comment vivre, mais 
certains chrétiens et certaines Églises y ajoutent des règles. Les 
expériences de notre enfance peuvent aussi produire de la 
culpabilité en raison de traumatismes ou de notre impression de 
ne pas avoir répondu aux attentes parentales. 

Nous lisons dans Romains 8.1 : « Il n’y a donc maintenant 
aucune condamnation pour ceux qui sont en Jésus-Christ. » 
Ceux qu’une fausse culpabilité embarrasse devraient demander 
à Dieu de leur rappeler leur identité en Christ. 

L A B I B L E E N U N A N : J U G E S 4 – 6 
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expériences de notre enfance peuvent aussi produire de la 
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Nous lisons dans Romains 8.1 : « Il n’y a donc maintenant 
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L A B I B L E E N U N A N : J U G E S 4 – 6 
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DIMANCHE LUNDI

S’occuper de 
notre culpabilité

É P H É S I E N S 1 . 3 - 1 4

L A B I B L E E N U N A N : J U G E S 7 – 9 

Nous avons vu hier que la culpabilité peut être légitime ou non. 
Quelle qu’en soit la nature, elle nous incite à douter de la pré-
sence, de la générosité et des promesses de Dieu. Nous pourrions 
même douter de son amour.

La culpabilité pourrait aussi émaner de nos efforts visant à 
expier nos fautes. Pour mériter l’approbation divine, certains 
s’affairent continuellement, tout en négligeant leurs responsabi-
lités. Le remords qui en résulte pourrait priver ces gens de joie 
dans leurs relations. Une telle condamnation de soi mène au 
découragement et à la dépression.

Comme la culpabilité est corrosive, nous devons nous en occu-
per rapidement. Si nous péchons, repentons-nous-en et acceptons 
le pardon que Dieu nous accorde. Quant à la fausse culpabilité, on la 
vainc en se rappelant les vérités bibliques ci-dessous. 

Je suis spécial. Dieu m’a choisi et me transforme à l’image 
de Christ.

Je suis aimé. Dieu m’aime sans condition, sans cesse et 
irrévocablement.

Je suis pardonné. Jésus a été puni pour mes péchés. Dieu me 
les a pour toujours pardonnés et m’a intégré à sa famille. 

Dieu nous a fourni le moyen de nous libérer de notre culpabi-
lité (Psaume 103.12). Nous n’avons qu’à accepter son offre.

Appelés à servir
1 C O R I N T H I E N S 1 . 2 6 - 3 1

Songez à une occasion où l’on vous a demandé de réaliser un travail 
pour le Seigneur, pour lequel vous ne pensiez pas avoir les 
connaissances, l’expérience ou l’habileté requises. Peut-être 
avez-vous même présenté des excuses à Dieu pour lui prouver 
que vous en étiez incapable. Il ne se sert cependant pas toujours 
de gens forts, influents ou accomplis pour exécuter sa mission, au 
contraire. 

Dieu cherche des personnes humbles qui dépendent de lui et 
qui sont disposées à faire ce à quoi il les appelle. Moïse ne pensait 
pas pouvoir conduire les Israélites hors d’Égypte parce qu’il 
n’était pas éloquent. Il est tout de même devenu l’un des plus 
grands leaders en Israël (Deutéronome 34.10-12). David était 
jeune et inexpérimenté comme guerrier, mais il a tué un géant 
au moyen d’une seule pierre, grâce à la puissance de Dieu 
(1 Samuel 17.48,49).

En réalisant des exploits au moyen de gens ordinaires, Dieu 
montre que la sagesse du monde est folie. Nous sommes incapa-
bles de nous sauver nous-mêmes ou de le servir s’il ne nous en 
procure pas la force et la sagesse. Notre expérience et nos compé-
tences importent peu; si nous sommes au service de Dieu, lui 
obéissons et comptons sur lui, il nous utilisera pour sa gloire. 

L A B I B L E E N U N A N : J U G E S 1 0 – 1 2 

►

►

►
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►

►

►
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Les chrétiens ainsi que les non-croyants doivent tous composer 
avec l’adversité à un moment donné. Celle-ci peut revêtir la forme 
d’irritations mineures qui éprouvent notre patience, comme une 
crevaison ou un collègue irascible. Elle peut aussi s’abattre sur nous 
avec une rapidité étonnante : la mort inattendue d’un conjoint ou 

encore un tragique accident 
de voiture. Personne 
n’échappe à l’affliction, à 
divers degrés. Cependant, 
ce qui importe plus que 
l’intensité de l’épreuve est 
notre façon d’y réagir.
Ce livret nous apprend 
que Dieu veut toujours 
nous transmettre un 
message dans les 
tempêtes de la vie. Il 
nous soutient et nous 
guide dans l’adversité, 
et se sert de celle-ci 
pour nous faire voir, 
d’une manière très 
personnelle, son 
amour et sa 
puissance.

Avancer dans
l’adversité S’appuyer sur 

sa conscience
1 T I M O T H É E 1 . 1 8 , 1 9

L A B I B L E E N U N A N : J U G E S 1 3 – 1 5 

Dieu nous a donné une conscience pour nous aider à discerner le 
bien du mal. Le degré selon lequel nous la gardons pure détermi-
nera à quel point nous pouvons lui faire confiance. 

La  est sans tache. Elle découle du désir de conscience pure
connaître la volonté de Dieu et de lui obéir. Ceux dont la cons-
cience est purifiée ne se sentent pas coupables et vivent avec 
transparence. Dès qu’ils pèchent, ils se mettent en règle avec 
Dieu et lui confessent leurs péchés (1 Jean 1.9).

La  nous porte à nous astreindre à conscience en difficulté
suivre des règles. Le légalisme nous rend critiques de nos actions. 
Nous nous imposons certaines restrictions en fonction desquel-
les nous décidons de ce qui est bien et de ce qui est mal. Ce faisant, 
nous témoignons de notre peu de compréhension de la justice de 
Dieu (Philippiens 3.9) et lui substituons la nôtre.

La  est contaminée par le péché habituel. conscience souillée
Ceux qui choisissent d’en faire toujours à leur tête finissent par 
ne plus voir la vérité. 

La  est insensible au péché. Si nous en conscience cautérisée
ignorons les avertissements ou que nous y résistons, elle 
s’endurcit.

Prions Dieu de nous montrer l’état de notre conscience et 
permettons-lui de la restaurer au besoin.
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Une conscience pure
1 C O R I N T H I E N S 2 . 1 0 - 1 6

L A B I B L E E N U N A N : J U G E S 1 6 – 1 7 

Dieu nous donne une conscience afin de nous protéger, mais pour 
la garder sans reproche, il nous faut nous engager à faire certai-
nes choses : 

mettre la Parole de Dieu en pratique. Quand nous pratiquons 
« la loi parfaite, la loi de la liberté » (Jacques 1.25), notre cons-
cience devient plus sensible, car nous connaissons mieux Dieu.

prier avant de prendre des décisions. Présentons toutes nos 
situations à Dieu dans la prière au lieu de faire ce qui nous semble 
bon.

obéir à Dieu. Demandons-nous souvent ce que Dieu veut 
que nous fassions. Cette habitude nous permettra de reconnaître 
la direction du Saint-Esprit et de la suivre.

nous montrer réceptifs à la conviction du Saint-Esprit. 
Reconnaissons la différence entre conviction et condamnation, 
car les chrétiens ne sont plus condamnés. Le Saint-Esprit nous 
montre précisément ce dont nous devons nous repentir; il ne 
nous accable pas d’un vague sentiment de culpabilité. 

nous engager à faire la volonté de Dieu. Engageons-nous 
chaque jour à être un « sacrifice vivant », et notre conscience 
nous aiguillera vers Dieu. Soyons transformés par le renouvelle-
ment de notre intelligence pour discerner quelle est la volonté de 
Dieu bonne, agréable et parfaite (Romains 12.1,2).

►

►

►

►

►

« Dans son amour, Dieu 
fait toujours ce qu’il y a de 

mieux pour nous. Pas 
quelques fois, pas la 

plupart du temps, mais 
toujours. »

— le pasteur Charles Stanley, dans Can You Trust God?
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Que signifie être sauvé?
P S A U M E 2 5 . 1 2 - 1 8

L A B I B L E E N U N A N : J U G E S 1 8 – 1 9 

Comment devient-on juste aux yeux de Dieu? Ce n’est pas en déci-
dant de vivre une meilleure vie ou de cesser de faire le mal. C’est 
en comprenant que nous ne pouvons corriger notre nature 
pécheresse par nous-mêmes. Nous ne pouvons devenir justes 
par nos propres efforts; nous devons croire en l’œuvre de Jésus 
sur la croix. Dieu nous met alors au bénéfice de son œuvre et nous 
intègre dans sa famille. 

Les actes bons et droits sont les manifestations d’un cœur 
transformé; ils ne peuvent nous ouvrir le ciel. Nous lisons dans 
l’Écriture : « […] vous êtes sauvés, par le moyen de la foi. Et cela ne 
vient pas de vous […] afin que personne ne puisse se vanter » 
(Éphésiens 2.8,9). Seuls Jésus et son œuvre expiatoire et sacrifi-
cielle accomplie au Calvaire peuvent nous purifier de nos péchés. 
Le Sauveur est venu sur la terre afin de « donner sa vie en rançon 
pour beaucoup » (Marc 10.45). Ses actions montrent à quel point 
il aime l’humanité.

Même si nous avons commis des péchés graves, nous pou-
vons en être purifiés. Confessons-les au Seigneur et abandon-
nons-les. Il nous les pardonnera et inscrira notre nom dans « le 
livre de vie de l’Agneau » (Apocalypse 21.27). Croire en Jésus 
nous assure de passer l’éternité en sa présence.

Bénis pour bénir
2 C O R I N T H I E N S 9 . 6 - 1 5

L A B I B L E E N U N A N : J U G E S 2 0 – 2 1 

Dieu ne nous bénit pas pour que nous gardions ses bénédictions 
pour nous, mais afin que nous en fassions part à d’autres. Ce 
principe s’applique à toutes les sphères de la vie, y compris à nos 
finances. En effet, Dieu veut que nous dépensions bien notre 
argent.

Dieu nous accorde des revenus pour que nous subvenions à 
nos besoins et même à certaines de nos envies. Il s’attend toute-
fois à ce que notre argent serve à accomplir ses desseins, c’est-à-
dire à ce que nous soyons généreux. 

Lisons 2 Corinthiens 9.8 : « Dieu peut vous combler de toutes 
ses grâces afin que vous possédiez toujours à tout point de vue de 
quoi satisfaire à tous vos besoins et que vous ayez encore en 
abondance pour toute œuvre bonne. » Ce verset nous rappelle 
que nous ne nous privons pas en partageant ce que nous avons, 
car Dieu promet de nous donner dans la mesure où nous aurons 
nous-mêmes donné (Luc 6.38). Autrement dit, Dieu n’est le 
débiteur de personne.

Une bénédiction que l’on garde pour soi ne procure jamais 
autant de joie que lorsqu’on la distribue. Ce que nous donnons 
pour pallier un manque glorifie le Seigneur, car nous montrons 
qu’il est actif dans notre vie. Transmettons donc nos bénédic-
tions et découvrons la joie d’être bénis en retour.
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Le manque de confiance 
en soi, un obstacle

É P H É S I E N S 3 . 1 4 - 2 1

L A B I B L E E N U N A N : R U T H 1 – 2 

Avez-vous l’impression de ne pas être à la hauteur de l’appel de 
Dieu pour vous? Il nous arrive tous de nous débattre avec cette 
question parce que certaines de nos responsabilités nous sem-
blent trop lourdes pour une seule personne. Nous essayons 
parfois de nous convaincre qu’une tâche est trop ardue pour nous 
ou que Dieu s’attend à trop de nous. 

Nous pourrions être tentés de ne pas saisir de merveilleuses 
opportunités que nous présente Dieu. Par exemple, il pourrait 
nous offrir une occasion idéale de parler de la Bonne Nouvelle 
avec quelqu’un. Combien de fois battons-nous en retraite et 
passons-nous à côté de ces moments parce que nous craignons 
que les mots nous manquent?

L’appréhension est issue de la peur. Notre impression d’être 
mal qualifiés ne devrait pas nous retenir. Même si un chrétien se 
sent incapable de réaliser certaines des tâches que Dieu lui 
confie, le Saint-Esprit est plus que suffisant. Les croyants ne sont 
pas obligés de posséder des compétences extraordinaires, ils 
n’ont qu’à vouloir obéir. 

« [Ce] n’est pas un esprit de timidité que Dieu nous a donné, 
mais un esprit de force, d’amour et de sagesse » (2 Timothée 1.7). 
Nous n’avons qu’à avancer par la foi; le Saint-Esprit nous accor-
dera force et courage.

Le manque de confiance 
en soi, une bénédiction
2 C O R I N T H I E N S 3 . 1 - 6

L A B I B L E E N U N A N : R U T H 3 – 4 

Notre manque de confiance en nous-même pourrait nous empêcher 
de réaliser la volonté de Dieu. Il n’est pas péché de manquer de 
confiance, mais nous pouvons pécher en nous en accommodant.

Paul a prêché l’Évangile malgré ses limites (1 Timothée 1.15,16) 
qui l’ont plutôt rapproché de Dieu. Le chrétien devrait réagir à ses 
inaptitudes en priant et en méditant la Bible, et en s’appuyant 
davantage sur le Seigneur.

Le Saint-Esprit nous rend capables d’exécuter tout ce qu’il 
nous appelle à faire. Dans ses dernières instructions aux disci-
ples, Jésus leur a annoncé leur besoin de l’aide divine : « Mais 
vous recevrez une puissance lorsque le Saint-Esprit viendra sur 
vous, et vous serez mes témoins » (Actes 1.8). Nos faiblesses, 
comme celles des disciples, prouvent que Dieu peut en accomplir 
beaucoup avec peu. Moïse et David étaient bergers, et Gédéon 
était le plus petit dans la famille de son père (Juges 6.15), mais le 
Seigneur a accompli des merveilles par leur moyen.

Notre manque de confiance en nous peut se transformer en 
bénédiction s’il nous amène à compter davantage sur Dieu. 
Comme Paul, nous dirons : « Aussi, je me montrerai bien plus 
volontiers fier de mes faiblesses afin que la puissance de Christ 
repose sur moi » (2 Corinthiens 12.9).
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Transformer une 
incapacité en victoire

P H I L I P P I E N S 2 . 1 2 , 1 3

L A B I B L E E N U N A N : 1 S A M U E L 1 – 3 

Nous manquons tous de confiance en nous-mêmes à l’occasion, 
mais le Saint-Esprit nous accorde la force de surmonter ce 
sentiment. Voici trois étapes à suivre en ce sens.

1. Reconnaître son inaptitude. Supposons qu’un voisin nous 
apprenne la maladie potentiellement mortelle de sa sœur. Il a 
peur et se demande ce qui se passe après la mort. Nous sentons 
Dieu nous pousser à parler de Christ, mais notre manque de 
confiance nous en empêche presque. Cette réaction est normale; 
dans ce cas, admettons notre crainte. Nous pourrions alors prier 
ceci : « Seigneur, je me sens incapable de témoigner à mon voisin; 
aide-moi. »

2. Prier : « Père, je sais que c’est ce que tu veux que je fasse; je 
crois donc que tu te montreras fidèle à ta Parole qui m’assure que 
je peux tout faire par Christ. » Dieu assume la responsabilité de 
nous inspirer nos paroles et de nous faire transmettre son mes-
sage de la bonne manière (Matthieu 10.20). 

3. Avancer par la foi. Allons de l’avant pour saisir l’occasion 
que Dieu nous donne, en le laissant nous dynamiser.

Transformons notre inaptitude en victoire. Dieu se réjouit 
d’intervenir dans la vie des siens. Quand nous regardons au-delà 
de nos limites et voyons la toute-suffisance de Jésus, nous som-
mes remplis de confiance. 

Servir Jésus-Christ
M A T T H I E U 2 5 . 3 4 - 4 0

L A B I B L E E N U N A N : 1 S A M U E L 4 – 6 

Songeons au but de notre vie. Agissons-nous seulement dans 
notre intérêt? Dépensons-nous notre énergie uniquement pour 
assurer notre confort ou notre sécurité? Peut-être souhaitons-
nous transformer le monde? 

Tous ces objectifs n’ont aucune valeur durable. Le dernier, 
qui semble altruiste, n’aura de valeur que si la raison le sous-
tendant est de servir Christ. Les disciples de Jésus doivent 
modeler leur vie sur la sienne. Nous lisons dans Matthieu 20.28 
que « le Fils de l’homme est venu, non pour être servi, mais pour 
servir ». 

Nous pourrions nous sentir inférieurs quand nous enten-
dons parler des exploits que certains croyants ont accomplis. 
Avec Dieu à ses côtés, David a conduit de grandes armées à la 
guerre. Comment pourrions-nous nous comparer à lui?

L’appel de Dieu est particulier à chacun. Dieu nous fournit la 
situation, les paroles et les compétences pour que nous réali-
sions son plan. C’est lui qui agit; nous sommes bénis quand il 
nous utilise, même si notre rôle paraît insignifiant (Jean 6.9-12). 

Manifestons-nous notre amour pour notre Père en servant 
nos semblables? Les chrétiens devraient tous vivre de telle sorte 
qu’ils puissent lui dire chaque soir : « Seigneur, j’ai fait de mon 
mieux pour te servir aujourd’hui. »
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Transformer une 
incapacité en victoire

P H I L I P P I E N S 2 . 1 2 , 1 3

L A B I B L E E N U N A N : 1 S A M U E L 1 – 3 
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L A B I B L E E N U N A N : 1 S A M U E L 4 – 6 
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sions son plan. C’est lui qui agit; nous sommes bénis quand il 
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À la recherche de 
la plénitude

J E A N 6 . 3 2 - 3 5

L A B I B L E E N U N A N : 1 S A M U E L 7 – 9 

Dieu nous a créés pour que nous nous sentions bien dans notre 
peau. En matière de spiritualité, les êtres humains ont été faits 
pour connaître la paix, la joie et le contentement. Cependant, 
nous sommes nombreux à traverser la vie en ressentant un vide 
intérieur et en nous sentant brisés. 

Dans Jean 4.7-30, Jésus parle à une Samaritaine qui est, de 
toute évidence, désillusionnée sur la tournure qu’a prise sa vie. 
Ses tentatives de remplir son âme au moyen de l’amour humain 
avaient avorté, et ses maris lui avaient consécutivement brisé le 
cœur. Elle vivait à présent en concubinage. Cette femme avait 
plongé son « seau » à répétition dans les puits de l’amour humain 
en vue d’être acceptée et de goûter la plénitude. Chaque fois, elle 
avait été déçue et était restée sur sa soif. Elle se tenait maintenant 
devant Jésus, brisée et rejetée. 

Au fil de l’Histoire, beaucoup de gens ont bu à de faux puits. 
Seule une relation avec Jésus peut nous redonner notre intégra-
lité. Il offre l’eau vive qui désaltère pour toujours (Jean 7.37,38), 
ce qui signifie qu’il comble tous nos besoins. Dans un monde 
souillé par le péché, la vie ne sera jamais parfaite, mais par Christ, 
nous pouvons connaître une satisfaction profonde et durable. 

« Tous les moments que vous 
passez dans la prière […] se 

comparent à des sources d’eau 
se déversant dans les recoins 
de votre âme et remplissant 

sans cesse le réservoir de paix 
qui s’y trouve. » 

— tiré de Peaceful & Still, une ressource 
gratuite d’In Touch Ministries. 
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Recouvrer 
son intégralité

R O M A I N S 8 . 3 3 - 3 9

L A B I B L E E N U N A N : 1 S A M U E L 1 0 – 1 2 

Notre culture nous présente toutes sortes d’options menant au 
bonheur, mais le bonheur du monde ne sera jamais durable. 
Seule la puissance transformatrice de Dieu peut métamorphoser 
une personne brisée en disciple heureux de Christ, conscient de 
sa propre valeur.

Pour recouvrer notre intégralité, il nous faut d’abord nous 
occuper du péché qui nous sépare de Dieu en accueillant Jésus 
comme notre Sauveur. Puis, grâce au Saint-Esprit, nous serons 
en mesure d’affronter avec courage déceptions, blessures et 
péchés qui pourraient nous faire sentir indignes de l’amour 
divin.

Les gens ayant recouvré leur intégralité sont satisfaits de leur 
vie. Les épreuves sont inévitables ici-bas, mais elles n’anéantis-
sent pas le croyant né de nouveau. Pourquoi? Parce que Dieu lui a 
promis de tout faire contribuer à son bien (Romains 8.28). 

Par contraste, la personne brisée a une expérience tout autre. 
Elle pourrait paraître épanouie à l’extérieur tout en se débattant 
à l’intérieur. Cela peut aussi s’avérer des chrétiens qui n’ont pas 
appris à goûter pleinement l’amour de Dieu. 

Dieu révélera son amour à ceux qui le lui demandent. C’est 
ainsi qu’ils recouvreront l’intégralité qu’ils recherchent.

Se préparer des 
récompenses éternelles
1 C O R I N T H I E N S 3 . 1 0 - 1 5

L A B I B L E E N U N A N : 1 S A M U E L 1 3 – 1 4 

Le passage du jour contient un message sur les récompenses 
célestes et notre façon de les obtenir. Paul compare le travail du 
royaume à celui d’un maître d’œuvre. Christ constitue le seul 
fondement sur lequel poser l’édifice, mais chacun est respon-
sable d’y apporter des matériaux. Nous pouvons bâtir « sur ce 
fondement avec de l’or, de l’argent, des pierres précieuses, du 
bois, du foin ou de la paille » (v. 12). L’œuvre de chacun sera 
éprouvée par le feu pour déterminer sa qualité. Paul poursuit en 
disant que, si notre œuvre survit à l’épreuve du feu, nous en 
recevrons une récompense (v. 14).

Si nous souhaitons que notre construction résiste au feu, 
nous devons utiliser des matériaux impérissables. Dieu ne jugera 
pas uniquement le travail que nous effectuons pour lui, mais 
aussi notre façon d’assumer nos responsabilités. Nous devons 
donc nous occuper de la tâche du jour avec autant de diligence 
que nous le ferions s’il s’agissait de questions « spirituelles » 
(Colossiens 3.23,24). 

Sommes-nous honnêtes avec le Seigneur? Il s’attend à ce que 
nous fassions de notre mieux en tout. Il nous a donné son Esprit 
pour qu’il sanctifie nos efforts et garantisse la qualité de notre 
travail dans le respect de sa volonté. 
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Les gens ayant recouvré leur intégralité sont satisfaits de leur 
vie. Les épreuves sont inévitables ici-bas, mais elles n’anéantis-
sent pas le croyant né de nouveau. Pourquoi? Parce que Dieu lui a 
promis de tout faire contribuer à son bien (Romains 8.28). 

Par contraste, la personne brisée a une expérience tout autre. 
Elle pourrait paraître épanouie à l’extérieur tout en se débattant 
à l’intérieur. Cela peut aussi s’avérer des chrétiens qui n’ont pas 
appris à goûter pleinement l’amour de Dieu. 

Dieu révélera son amour à ceux qui le lui demandent. C’est 
ainsi qu’ils recouvreront l’intégralité qu’ils recherchent.

Se préparer des 
récompenses éternelles
1 C O R I N T H I E N S 3 . 1 0 - 1 5

L A B I B L E E N U N A N : 1 S A M U E L 1 3 – 1 4 

Le passage du jour contient un message sur les récompenses 
célestes et notre façon de les obtenir. Paul compare le travail du 
royaume à celui d’un maître d’œuvre. Christ constitue le seul 
fondement sur lequel poser l’édifice, mais chacun est respon-
sable d’y apporter des matériaux. Nous pouvons bâtir « sur ce 
fondement avec de l’or, de l’argent, des pierres précieuses, du 
bois, du foin ou de la paille » (v. 12). L’œuvre de chacun sera 
éprouvée par le feu pour déterminer sa qualité. Paul poursuit en 
disant que, si notre œuvre survit à l’épreuve du feu, nous en 
recevrons une récompense (v. 14).

Si nous souhaitons que notre construction résiste au feu, 
nous devons utiliser des matériaux impérissables. Dieu ne jugera 
pas uniquement le travail que nous effectuons pour lui, mais 
aussi notre façon d’assumer nos responsabilités. Nous devons 
donc nous occuper de la tâche du jour avec autant de diligence 
que nous le ferions s’il s’agissait de questions « spirituelles » 
(Colossiens 3.23,24). 

Sommes-nous honnêtes avec le Seigneur? Il s’attend à ce que 
nous fassions de notre mieux en tout. Il nous a donné son Esprit 
pour qu’il sanctifie nos efforts et garantisse la qualité de notre 
travail dans le respect de sa volonté. 
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Nos récompenses au ciel
M A T T H I E U 6 . 1 6 - 2 0

L A B I B L E E N U N A N : 1 S A M U E L 1 5 – 1 6 

Avez-vous déjà songé aux récompenses qui vous attendent au ciel? 
Lorsque nous nous tiendrons devant le tribunal de Christ, il nous 
évaluera en fonction de ce que nous avons reçu, c’est-à-dire de la 
vérité qu’il nous aura révélée, ainsi que de ce que nous aurons fait 
des occasions qu’il nous aura offertes. 

De plus, certaines actions nous feront décrocher une récom-
pense particulière. L’Évangile selon Matthieu dit qu’une grande 
récompense est réservée au ciel à ceux qui auront été persécutés 
pour Jésus (5.11,12). Dans Matthieu 25.40, le Seigneur affirme 
que ce qui a été fait pour les plus petits sera récompensé. Même 
un verre d’eau froide donné à un disciple ne passera pas inaperçu 
lors du jugement (10.42). Mentionnons aussi le fait de manifester 
de l’amour envers des ennemis et de donner sans rien attendre en 
retour. « Votre récompense sera grande et vous serez fils du Très-
Haut » (Luc 6.35), déclare Jésus. 

Il semble parfois que certains récoltent une moisson abon-
dante sans même remarquer que nous avons préparé le sol pour 
eux. Pourtant, Dieu nous assure que ni celui qui plante ni celui 
qui arrose ne sera négligé (1 Corinthiens 3.8). Dieu voit tous les 
détails, et il récompensera tout ce qui est fait par amour pour lui.

L’entrée triomphale 
de Jésus dans Jérusalem

Semaine sainte : dimanche des Rameaux

L U C 1 9 . 2 8 - 4 4

L A B I B L E E N U N A N : 1 S A M U E L 1 7 – 1 8

Tout est toujours plus clair après coup. Les disciples ont dû se dire : 
« Si seulement j’avais su! » après que Jésus est entré triomphale-
ment dans Jérusalem. Ils avaient mal compris le sens de cette 
merveilleuse journée.

Les disciples n’étaient pas les seuls à entretenir de fausses 
idées quant au Messie. Bon nombre de Juifs s’attendaient à ce 
qu’il devienne leur roi. Quand les foules ont entendu dire que 
Jésus venait, elles se sont exclamées : « Hosanna! » (Marc 11.9), ce 
qui signifie « Sauve maintenant ». Elles voyaient en lui leur 
nouveau dirigeant, paru pour les libérer de l’oppression des 
Romains. Il avait ressuscité Lazare; il pouvait donc certainement 
restaurer le royaume de David et affranchir son peuple.

Assis sur un ânon, Jésus se comparait à un roi revenant à sa 
ville en temps de paix et dont les citoyens auraient garni le 
sentier de vêtements et de branches en guise de célébration 
(Marc 11.8). Même les pharisiens étaient présents, s’indignant de 
ce que tout le monde se mettait à le suivre (Jean 12.19). 

Cette semaine, songez à des circonstances qui ont tourné 
autrement que prévu ou encore à votre réalisation que Dieu n’est 
pas comme vous l’aviez imaginé. Trouvez l’occasion de parler de 
votre découverte à quelqu’un.
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Assis sur un ânon, Jésus se comparait à un roi revenant à sa 
ville en temps de paix et dont les citoyens auraient garni le 
sentier de vêtements et de branches en guise de célébration 
(Marc 11.8). Même les pharisiens étaient présents, s’indignant de 
ce que tout le monde se mettait à le suivre (Jean 12.19). 

Cette semaine, songez à des circonstances qui ont tourné 
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Le cœur de Dieu
Semaine sainte 

D E U T É R O N O M E 4 . 2 9 , 3 0

L A B I B L E E N U N A N : 1 S A M U E L 1 9 – 2 1 

Les êtres humains souhaitent ardemment être compris parce qu’ils 
sont créés à l’image de Dieu. Or, celui-ci désire que ses enfants le 
connaissent ainsi que ses voies. 

Nous ne souhaitons pas que les gens nous connaissent super-
ficiellement; il ne suffit donc pas de savoir des choses  du à propos
Seigneur. Il veut que nous connaissions ses desseins et appre-
nions comment il pense et ce qu’il ressent, sans oublier ce qui lui 
importe. Évidemment, il est impossible de connaître entière-
ment les pensées de notre Créateur. « De même, mes voies sont 
bien au-dessus de vos voies, et mes pensées bien au-dessus de vos 
pensées » (Ésaïe 55.9).

Si nous cherchons Dieu et lisons chaque jour sa Parole, nous 
comprendrons mieux sa nature. Pour marcher dans ses voies, il 
nous faut d’abord le connaître. C’est en passant du temps avec 
nos amis et en parlant avec eux que nous en venons à bien les 
connaître. De la même manière, nous connaîtrons Dieu de mieux 
en mieux au fil du temps et en méditant sur sa Parole. 

Dieu promet à ceux qui le cherchent de tout leur cœur qu’ils le 
trouveront (Jérémie 29.13). La prochaine fois que nous nous 
sentirons incompris, tournons-nous vers celui qui nous connaît 
à fond. Surtout, prions-le de nous aider à mieux le connaître.

Notre Dieu merveilleux
A P O C A L Y P S E 4 . 9 - 1 1

L A B I B L E E N U N A N : 1 S A M U E L 2 2 – 2 4 

Comment voyez-vous Dieu? Notre perception de Dieu influence 
trois sphères de notre vie :

1. la prière. Au fil de notre croissance spirituelle, nos désirs 
s’alignent davantage sur ceux de Dieu et nos requêtes, sur sa 
volonté. Quand nous reconnaissons sa grandeur et sa puissance, 
nous sommes assurés qu’il peut accomplir des choses importan-
tes par notre moyen (1 Jean 5.14,15; Éphésiens 3.20). 

2. notre comportement. Notre compréhension de sa justice et 
de sa bonté joue sur nos actions. Nous comprenons que, si Dieu 
possède de tels attributs, nous devrions lui obéir avec joie, pour 
notre bien. Et si nous privilégions la droiture, nous nous repenti-
rons rapidement de nos fautes. 

3. notre foi. Notre foi en Jésus croît dans la mesure où nous 
comprenons à quel point il est saint, bon et puissant. Notre 
confiance en lui s’affermira si nous nous rappelons ses œuvres 
extraordinaires. 

Connaissez-vous personnellement notre Dieu aimant et 
saint? Il veut que nous entretenions une relation de proximité 
avec lui. Comme pour toute relation, il est toutefois nécessaire 
que nous lui consacrions du temps pour comprendre ses voies. 
Cherchons à mieux connaître Dieu; nos prières, notre comporte-
ment et notre foi en seront influencés. 

Semaine sainte 
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importe. Évidemment, il est impossible de connaître entière-
ment les pensées de notre Créateur. « De même, mes voies sont 
bien au-dessus de vos voies, et mes pensées bien au-dessus de vos 
pensées » (Ésaïe 55.9).

Si nous cherchons Dieu et lisons chaque jour sa Parole, nous 
comprendrons mieux sa nature. Pour marcher dans ses voies, il 
nous faut d’abord le connaître. C’est en passant du temps avec 
nos amis et en parlant avec eux que nous en venons à bien les 
connaître. De la même manière, nous connaîtrons Dieu de mieux 
en mieux au fil du temps et en méditant sur sa Parole. 

Dieu promet à ceux qui le cherchent de tout leur cœur qu’ils le 
trouveront (Jérémie 29.13). La prochaine fois que nous nous 
sentirons incompris, tournons-nous vers celui qui nous connaît 
à fond. Surtout, prions-le de nous aider à mieux le connaître.

Notre Dieu merveilleux
A P O C A L Y P S E 4 . 9 - 1 1

L A B I B L E E N U N A N : 1 S A M U E L 2 2 – 2 4 

Comment voyez-vous Dieu? Notre perception de Dieu influence 
trois sphères de notre vie :

1. la prière. Au fil de notre croissance spirituelle, nos désirs 
s’alignent davantage sur ceux de Dieu et nos requêtes, sur sa 
volonté. Quand nous reconnaissons sa grandeur et sa puissance, 
nous sommes assurés qu’il peut accomplir des choses importan-
tes par notre moyen (1 Jean 5.14,15; Éphésiens 3.20). 

2. notre comportement. Notre compréhension de sa justice et 
de sa bonté joue sur nos actions. Nous comprenons que, si Dieu 
possède de tels attributs, nous devrions lui obéir avec joie, pour 
notre bien. Et si nous privilégions la droiture, nous nous repenti-
rons rapidement de nos fautes. 

3. notre foi. Notre foi en Jésus croît dans la mesure où nous 
comprenons à quel point il est saint, bon et puissant. Notre 
confiance en lui s’affermira si nous nous rappelons ses œuvres 
extraordinaires. 

Connaissez-vous personnellement notre Dieu aimant et 
saint? Il veut que nous entretenions une relation de proximité 
avec lui. Comme pour toute relation, il est toutefois nécessaire 
que nous lui consacrions du temps pour comprendre ses voies. 
Cherchons à mieux connaître Dieu; nos prières, notre comporte-
ment et notre foi en seront influencés. 

Semaine sainte 
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